2.2. Synthèse géologique et geomorphologique du département de la Haute-Garonne.


Le département de la Haute-Garonne dont Toulouse est le chef-lieu, est composé de 587 communes et est rattachée administrativement à la région Midi-Pyrénées. 

Il s’étend sur 6372 km2, de la frontière espagnole au sud, au département du Tarn-et-Garonne au nord. 


Correspondant au cours supérieur de la Garonne, sa position entre massif pyrénéen et bassin aquitain lui confère un aspect très fortement contrasté, autant du point de vue topographique que climatique.


Le département de la Haute-Garonne se situe dans la partie orientale du bassin d’Aquitaine qui influence pour une majeure partie, la géologie de ce département.

D’après la carte géologique au 1/1 000 000, on distingue trois grands ensembles lithologiques , les roches sédimentaires indurées et les roches cristallophylliennes (Pyrénées et Petites Pyrénées), les formations molassiques essentiellement tertiaires (Gascogne, Lézois et Tolosan-Lauragais), les dépôts alluviaux quaternaires (Plaines alluviales) (figure 15).

A partir de la carte géologique au 1/1 000 000 (figure 16), de la carte topographique de la Haute-Garonne (figure 17) et de la carte d’occupation des sols (figure 18), six unités paysagères peuvent être différenciées. Ces grandes unités correspondent aux régions naturelles, comme les plaines alluviales ou les Pyrénées, ou à des régions historiques comme la Gascogne ou le Tolosan.
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Figure 16 : assemblage des cartes géologiques du département de la Haute-Garonne.

[image: image6.jpg]BEAUMONT-DE-L.

brgm

o 4

LomBEZ

BOULOGNE

CASTELNAUDARY

-

LEMASBMZIL

ARREAU,

AGPET

PIC DE MAUBERME

Le quadrillage fait apparaitre les coupures
des cartes géologiques & Méchelle 1/50 000
de la Haute-Garonne

Holoeane

gled av |

HNED

S @ |

[ e
m ] veowe

Flistoine moyen
RS

Piistocina inférecr

Soobn
ety

fopir o

Critacs suptiour
Gtz

Jurassique meyen

Jurassie nisreur

Tias supeue
Tias noyen

Tiasinieor

Dévanion meyen et suparieut

Dévonin ifsrisur

Ondoviier supbisar

73 Déptts contien et ) Miso i o
liolaastes I s arsins i Fas o 3 At

Octoviier e et mopen

cako-akains
S sers



[image: image3.jpg]N PLAINE DE|LA|
GARONNE]

Toulouse

GASCOGNE LEZO}

Altitude (m)

3256
PETITE

1500

1000

700

400

200




[image: image7.jpg]BEAUMONT-DE-L.

brgm

o 4

LomBEZ

BOULOGNE

CASTELNAUDARY

-

LEMASBMZIL

ARREAU,

AGPET

PIC DE MAUBERME

Le quadrillage fait apparaitre les coupures
des cartes géologiques & Méchelle 1/50 000
de la Haute-Garonne

Holoeane

gled av |

HNED

S @ |

[ e
m ] veowe

Flistoine moyen
RS

Piistocina inférecr

Soobn
ety

fopir o

Critacs suptiour
Gtz

Jurassique meyen

Jurassie nisreur

Tias supeue
Tias noyen

Tiasinieor

Dévanion meyen et suparieut

Dévonin ifsrisur

Ondoviier supbisar

73 Déptts contien et ) Miso i o
liolaastes I s arsins i Fas o 3 At

Octoviier e et mopen

cako-akains
S sers



[image: image4.png]occupation des sols

O fissus urbain
O zone de grande culture Ghescinces gourne T urb

8 ot prcore h rg m

O praiies




La description de ces unités paysagères a pour but de relever des différences éventuelles qui pourraient influencer la survenance des aléas mouvement de terrain. Pour ceci, nous allons centrer notre approche sur la géologie, la géomorphologie et l’occupation des sols. Comme nous le verrons par la suite, ces trois critères constituent les principaux facteur de prédisposition aux mouvements de terrain.

a/ Les Pyrénées :

Cette unité est essentiellement constituée de terrains primaires au sud et secondaires (Trias et Jurassique) dans sa partie nord. Elle ne sera pas considérée dans cet inventaire des mouvements de terrain en Haute-Garonne, du fait de son appartenance aux terrains d’étude du service de Restauration des Terrains en Montagne (RTM).

b/ Les petites Pyrénées :

· Géologie : Les petites Pyrénées présentent une succession d’écailles de la fin de l’Oligocène, reprenant des matériaux crétacés au sein de dépôts paléocènes et éocènes. 

· La base du Crétacé inférieur est d’abord composée de dépôts continentaux ou côtiers puis, de faciès de plus en plus marins, avec une prédominance de calcaires récifaux. Le toit est quant à lui marqué par une prédominance de faciès détritiques, semblant indiquer le début de la surrection des Pyrénées.

· Au Crétacé supérieur, la surrection généralisée des Pyrénées entraîne une émergence des reliefs et un accroissement de la sédimentation détritique. S’ensuit une phase de diminution, favorisant le passage de faciès bréchiques à des alternances de grès et argiles.

· Le Paléocène et l’Eocène inférieur débute par des calcaires à passées marneuses du Dano-Montien. Le Thanétien ensuite présente des faciès marno-calcaires puis calcaires avant de passer aux grès et marnes du Sparnacien. S’ensuivent des successions de grès et marnes d’âge Ilerdien. 

· L’Eocène supérieur ou Bartonien prend sur le flanc nord des Pyrénées, l’appellation de « Poudingue de Palassou ». Cette formation est composée de conglomérats à galets essentiellement calcaires, fournis par les terrains dano-montiens et thanétiens décrits précédemment.

· Géomorphologie : Géomorphologiquement, ceci se traduit par une chaîne étroite que constituent les calcaires fracturés et faillés, présentant de nombreux affleurements rocheux. Les roches plus meubles, les marnes, affleurent en bas de versant ou dans les fonds de combes plus ou moins étendues.

· Occupation des sols : Sur les roches calcaires se développent des pelouses et landes arbustives, sur les sommets et les versants sud. Les versants nord sont quant à eux recouverts de taillis denses. Sur les roches plus tendres, on trouve des prairies et cultures diverses ainsi que des taillis.
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c/ Le Tolosan-Lauragais :

Photographies 1 et 2 : Paysages du Lauragais, Montclar en Lauragais (31), avril 2005 (à gauche), Saint-Felix-Lauragais (31), mai 2005 (à droite).

· Géologie : Cette unité est très fortement marquée par les dépôts molassiques datés de l’Oligocène. Ces dépôts sont essentiellement constitués de marnes (limons argileux calcaires) de plusieurs mètres d’épaisseur. Les dépôts de pente proviennent, pour l’essentiel, de coulées argileuses ou d’éboulements locaux du substratum stampien. Localement, des bancs de calcaires lacustres de 0,5 à 5m peuvent affleurer au sein des marnes.

· Géomorphologie : Les marnes oligocènes confèrent à cette région un aspect vallonné. Les vallons peuvent être symétriques ou dissymétriques, avec un versant exposé au sud ou à l’ouest en pente raide (>12-15%) et un versant exposé au nord ou à l’est avec une pente plus faible.

· Occupation des sols : les pentes les plus raides présentent des bois ou des bosquets ainsi que les sommets de crêtes. Les pentes les plus faibles sont entièrement cultivées, un versant étant souvent composé d’une seule parcelle. Des talus sont encore visibles à l’emplacement des haies autrefois présentes et  marquant l’ancien parcellaire.

d/ La Gascogne (Comminges et partie Est de la Lomagne):
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Photographie 3 : Paysage de Lomagne, Le Castera (31), juin 2005.

· Géologie : Cette unité est composée des dépôts de la partie est du cône de Lannemezan. Daté du Miocène, le substratum est constitué de molasses marneuses et argileuses. Localement, des calcaires, passées gréseuses et conglomératiques peuvent être observés, mais ceci essentiellement dans les parties les plus à l’Ouest.

· Géomorphologie : La topographie de cette région est très accidentée avec de nombreux versants de pente forte. Les coteaux sont souvent hauts et étroits et les vallées profondes.

· Occupation des sols : Le paysage est parsemé de bosquets sur les pentes les plus fortes avec ça et là des prairies permanentes. Les cultures ne se trouvent que sur les crêtes et en fond de vallon. De manière générale, l’ancien parcellaire a été mieux conservé que dans le Lauragais.

e/ Le Lézois-Volvestre :

· Géologie : Le Miocène du Lézois-Volvestre est entièrement continental et à mettre en relation avec celui de la Gascogne. Sa base est constituée d’une assise calcaire sur laquelle se succèdent un calcaire marneux  puis la marne miocène, la plus affleurante dans cette région comme en Gascogne. Cette marne se décompose assez rapidement, donnant régulièrement lieu à des solifluxions et des éboulements.
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Photographies 4 et 5 : Paysage de Volvestre, Lapeyrere (31), juillet 2005 (à gauche), paysage du Lézois, Gaillac-Toulza (31), juin 2005.

· Géomorphologie : cette région est assez semblable au Lauragais. En effet, bien que le relief soit un peu plus accidenté, l’organisation en coteaux et vallons dissymétriques est ici aussi le régime dominant.

· Occupation des sols : l’occupation des sols est essentiellement agricole avec toutefois une part de bois supérieure à celle du Lauragais. Au nord, les grandes cultures dominent alors qu’au sud, ce sont les fourrages qui prédominent.

f/ Les plaines alluviales (Garonne et Ariège) :

· Géologie : La Garonne influence incontestablement la majeure partie de la géologie haute-garonnaise. Ainsi, une dorsale de terrains quaternaires correspondant aux dépôts successifs de la Garonne (et de l’Ariège au Sud-est) s’étale sur toute la longueur du département. La succession des dépôts est marquée par une organisation en terrasses alluviales juxtaposées sur des largeurs relativement importantes (25 km pour la Garonne au niveau de Toulouse). (Gèze et Cavaillé, fig 31 p68).

· Géomorphologie : 

· Les basses plaines de la Garonne et de l’Ariège sont similaires d’un point de vue géomorphologique puisque celles-ci se développent en rive gauche, à l’Ouest du cours d’eau qui érode les coteaux molassiques du Volvestre pour la Garonne et du Lauragais pour l’Ariège.

En aval de Toulouse, le lit majeur de la Garonne est large de 1 à 2 km et soumis à un régime d’inondations fréquentes. 

La basse plaine, datée de l’Holocène, est aujourd’hui très fortement urbanisée. Elle constitue la plaine d’inondation de la Garonne (et de l’Ariège). Elle présente une topographie très régulière.

· Les hautes, moyennes  et basses terrasses, du Pléistocène moyen à supérieur, correspondent aux périodes du Mindel, du Riss et du Würm. Elles se développent en rive gauche de la Garonne, à partir des Petites Pyrénées en une succession de paliers plans et de largeurs variables, entrecoupés par des cours d’eau secondaires (Touch, Save, …).

La basse terrasse est essentiellement constituée de colluvions  dans lesquels on peut occasionnellement apercevoir des molasses dites stampiennes. 

La moyenne terrasse est la plus étalée. Elle est constituée de deux paliers, un inférieur, dans lequel apparaissent les molasses aquitainiennes, et un supérieur constitué de colluvions.

La haute terrasse est très faiblement représentée, ayant le plus souvent entièrement subi l’ablation Rissienne. 

· Les terrasses les plus anciennes sont datées du Pléistocène inférieur (correspondant aux périodes glaciaires Donau ou Günz). Elles sont démantelées par les cours d’eau secondaires, ce qui leur confère une topographie de vallons et collines, de pentes variables et parfois dissymétriques.

· Occupation des sols : 

· Les basses plaines sont essentiellement agricoles, avec une prédominance pour les bois dans le lit majeur, en bordure des fleuves. En aval de Toulouse, on peut également voir apparaître des cultures d’été (maïs).

· Les terrasses présentent des paysages agricoles ouverts, avec relativement peu de haies et un parcellaire de plus en plus vaste. Seuls quelques bosquets et bois sont visibles de manière assez éparse au milieu des grandes cultures, en dehors de la forêt de Bouconne, à l’Ouest de Toulouse.

· Sur les terrasses les plus anciennes, la grande culture prédomine, hormis sur les fortes pentes, sur lesquelles se développent des bois et bosquets. Au Sud, les prairies sont plus fréquentes, même si les grandes cultures sont majoritaires.

g/ Synthèse.

Le tableau suivant permet de synthétiser les caractéristiques les plus importantes pour notre étude, concernant chaque unité paysagère (Pyrénées exclues).

	
	Lithologie
	Topographie
	Occupation des sols

	Petites Pyrénées
	Calcaires mésozoïques et marnes éocènes.
	Chaîne étroite (pentes fortes) et fonds de vallées étroits.
	Petit parcellaire, forêts et landes arbustives.

	Tolosan-Lauragais
	Marnes de la molasse oligocène.
	Faiblement vallonné, vallées dissymétriques
	Grandes cultures, parcellaire étendu

	Gascogne
	Marnes de la molasse miocène.
	Hauts coteaux et vallées étroites, fortes pentes.
	Petit parcellaire, bosquets et prairies.

	Lezois-Volvestre
	Marnes de la molasse miocène
	Faiblement vallonné, vallées dissymétriques
	Petit parcellaire, bosquets et prairies.

	Plaines alluviales
	Alluvions grossiers à fins
	Terrasses planes
	Grandes cultures, parcellaire étendu


Tableau 1 : récapitulatif des caractéristiques majeures des unités paysagères de Haute-Garonne.


Ces caractéristiques permettent une répartition a priori des différents mouvements de terrain susceptibles de se produire. Ainsi, les petites Pyrénées, avec des roches dures et des pentes fortes, devraient être le lieu d’éboulements. Le Tolosan-Lauragais, devrait comporter un nombre important de glissements et de coulées de boues. Ceci devrait être moins le cas en ce qui concerne la Gascogne et le Lézois-Volvestre qui comportent un petit parcellaire, retenant les terrains par les haies et talus. Enfin, les plaines alluviales, par la présence de cours d’eau majeurs, devraient comporter une majorité d’érosions de berge.

Figure 15: esquisse géologique du département de la Haute-Garonne.
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Figure 17 : carte topographique et morphologique du département de la Haute-Garonne. 








Figure 18 : carte d’occupation des sols (simplifiée d’après Corine LandCover).
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